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Résumé  

Le volume physique de l’adolescent semble varier selon les 

stimulations éco biologiques. L’influence de celles-ci, notamment de la 

ressource bio nutritive, sur la masse grasse n’est pas suffisamment étudiée. 

La présente étude se propose d’examiner l’influence du comportement 

alimentaire sur la masse grasse corporelle de l’adolescent. Elle porte sur 455 

adolescents âgés de 15 à 19 ans. La masse grasse de ces sujets a été mesurée 

au moyen d’une balance à impédancemétrie de la marque TANITA BC 543. 

Le comportement alimentaire de ces adolescents a été observé au travers 
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d’un questionnaire administré en face à face. Les résultats aux tests de Fisher 

et de kih2 montrent que les adolescents consommant des aliments du type 

protecteur sont plus enclins à présenter une proportion de masse grasse basse 

supérieure à celle des adolescents qui ont un comportement alimentaire 

caractérisé par des aliments du type constructeur ou énergétique (p-values ˂ 

0,05). Une différence est également observée entre les adolescents et les 

adolescentes concernant le niveau de masse grasse (p-values ˂ 0,05). Les 

adolescentes, quel que soit le comportement alimentaire, se caractérisent par 

une proportion de masse grasse élevée supérieure à celle des adolescents 

(81% contre 18%). Le comportement alimentaire influencerait le niveau de 

masse grasse.   

 
Mots clés : Masse grasse, Comportement alimentaire, Adolescents, Abidjan, 

Cote d’Ivoire 
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Abstract 

The physical volume of adolescents seems to vary according to eco-

biological stimuli. The influence of these stimuli, particularly bio-nutrient 

resources, on body fat has not been sufficiently studied. The aim of this 

study is to examine the influence of eating behaviour on body fat mass in 
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adolescents. It involved 455 adolescents aged between 15 and 19. The body 

fat of these subjects was measured using a Tanita BC 543 impedance 

balance. The dietary behaviour of these adolescents was observed by means 

of a questionnaire administered face-to-face. The results of the Fisher and 

kih2 tests showed that adolescents consuming foods of the protective type 

were more likely to have a higher proportion of low body fat than 

adolescents whose eating behaviour was characterised by foods of the 

construction or energy type (p-values ˂ 0.05). A difference was also 

observed between male and female adolescents in terms of body fat (p-

values ˂ 0.05). Regardless of eating behaviour, adolescent girls had a higher 

proportion of body fat than adolescent boys (81% versus 18%). Eating 

behaviour influences body fat levels.   

 
Keywords: Body fat level, Eating behaviour, adolescents, Abidjan, Ivory 

Coast    

 

Introduction 

L’adolescent dans son processus de développement, semble subir des 

modifications et des acquisitions bio morphologiques importantes. Celles-ci 

pourraient se structurer en une accumulation de tissus mous adipeux c’est-à-

dire de masse grasse.    

Celle-ci correspond à la quantité totale de graisse répartie dans 

l’organisme (Potier, 2010). La masse grasse est la réserve énergétique que 

dispose l’organisme, sous forme de triglycéride (Surowiec, 2005). Ean clair, 

la masse grasse serait la quantité ou le volume de graisse contenu dans les 

cellules qui structure l’organisme d’un individu. Elle constituerait le stock ou 

la réserve d’énergie physiologique réalisée par l’organisme. Cette 

accumulation de matière grasse proviendrait de l’ingestion des ressources 

lipidiques, glucidique de l’individu. La masse grasse que présente un 

adolescent serait liée au comportement alimentaire.  

Le comportement alimentaire est le processus de prise alimentaire 

spontanée d’un individu (Lecerf, 2002). Il est l’ensemble des actes effectués 

par un individu ou un groupe d’individu pour satisfaire son besoin 

alimentaire ou son attitude durant la prise alimentaire (Sachi, 2020). De ces 

points de vue, le comportement alimentaire serait la prise d’aliments suivant 

les besoins de l’individu. Selon le besoin de son organisme, l’adolescent tend 

à se procurer une énergie spécifique (Bechiri, 2010, Bagbila et al., 2023). 

Cette corrélation serait d’autant probable que les individus ou les adolescents 

semblent consommer différents types d’aliments, notamment énergétiques, 

constructeurs ou protecteurs. Par exemple, lorsqu’un individu consomme un 

aliment contenant une proportion de graisses et de protéines animales, il 

pourrait apporter à son organisme une quantité considérable d’énergie grasse. 
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En revanche, un individu privilégiant une alimentation faite de matières 

grasses moins importantes, c’est à dire structurée essentiellement en légumes 

et fruits, aurait tendance à réguler les acquisitions adipeuses de son 

organisme. En somme, le comportement alimentaire pourrait donc influencer 

le fonctionnement biophysiologique qui caractérise l’organisme de 

l’individu, en l’occurrence sa masse adipeuse.   

L’influence des facteurs sociobiologiques et bioalimentaires sur les 

acquisitions de la masse grasse a fait l’objet de divers travaux. Par exemple, 

Musung et al. (2019) ont déterminé la prévalence du surpoids et de l’obésité 

dans les établissements scolaire. Ils indiquent que le surpoids et l’obésité 

chez les adolescents en milieu scolaire atteint une proportion importante. 

Dans le même construit, Karroumi (2015) a mesuré la prévalence de 

l’obésité des étudiants selon leur comportement nutritionnel. Il ressort de ce 

travail que la prévalence de l’obésité varie selon le comportement 

nutritionnel. Quant à Atmaoui et Boudries (2015), ils ont examiné le lien 

entre les habitudes alimentaires, le mode de vie, le niveau d’activité physique 

et l’obésité. Les auteurs montrent que des enfants qui présentent de 

mauvaises habitudes alimentaires et ayant des activités sédentaires, se 

caractérisent par un taux d’obésité important.   

        A l’analyse, l’on constate que la plupart des travaux qui ont tenté 

d’examiner la relation entre les composés biochimiques et le niveau de 

masse adipeuse de l’adolescent a mis l’accent sur la prévalence de l’obésité, 

du surpoids, la nutrition et le mode vie. Il semblerait que dans ces 

recherches, le comportement alimentaire n’ait suffisamment pas été étudié en 

tant que variable susceptible d’influencer la masse grasse. L’objectif du 

présent travail est de comparer le niveau de masse grasse des adolescents en 

fonction de leur comportement alimentaire.      

 

Méthodologie 

Matériel  

          La question examinée dans le présent travail est relative au niveau de 

masse grasse de l’adolescent en lien avec son comportement alimentaire. 

Celui-ci semble se caractériser par une évolution particulière. Cette évolution 

est une période où les transformations sont importantes, tant sur le plan 

physiologique que corporelle. Les habitudes prises par ces adolescents au 

cours de cette période, influencent leur santé, leur mode de vie et leur 

attitude nutritive. Cette alimentation composée d’aliments à haute densité 

calorifique en matière grasse constitue un facteur important qui serait à 

l’origine d’une accumulation anormale de tissus adipeux dans l’organisme de 

ces derniers c’est-à-dire la masse grasse. Selon l’OMS (2016), une 

proportion considérable de la population mondiale est confrontée à un excès 

de masse grasse (18%) dont une part importante est africaine (24%). Cette 
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adiposité observée chez les adolescents africains s’étend sur plusieurs pays, 

notamment la côte d’ivoire où plus de 1,13% de la population adolescente, 

selon Kouakou et al. (2017), est obèse. Cette proportion de jeunes en 

situation d’obésité tend à être plus élevée dans les agglomérations urbaines 

marquées par des conditions habitudes de vie particulières (Institut Nationale 

de la Statistique [INS], 2021). Dans cette optique, Abidjan une zone urbaine 

de la Côte d’Ivoire abrite un nombre relativement important d’adolescents 

(7%) présentant une surcharge pondérale (Assi et al., 2021). Ces adolescents 

sont plus observés dans certaines agglomérations de la ville d’Abidjan, en 

l’occurrence au quartier Mamie Faitai de la commune de Yopougon et à 

Angré de la commune de Cocody.    

Dans les ménages de ces deux communes, 520 adolescents ont été 

sélectionnés au jugé. Ces jeunes individus ont un âge qui oscille entre 15 et 

19 ans et se caractérisent par différents groupes alimentaires. Certains 

consomment des aliments énergétiques, d’autres ingèrent des aliments 

constructeurs ou des aliments protecteurs. Ces sujets sont pour la plupart des 

élèves du premier cycle, du second cycle et du supérieur. Ils sont composés 

de garçons et de filles de statut socio-économique favorisé ou défavorisé. Ils 

sont issus des divers groupes ethniques ivoiriens. L’on y identifie des 

chrétiens, des musulmans et des animistes. Les sujets semblent présenter des 

caractéristiques sociodémographiques différentes. Cette variabilité entre les 

sujets a amené à la sélection d’un nombre d’entre eux en mettant l’accent sur 

la similarité des caractéristiques évoquées. La prise en compte de ce facteur 

comme un critère d’inclusion et de non inclusion a permis de retenir 455 

adolescents de régime alimentaire variable. Certains de ces adolescents (121) 

consomment des aliments protecteurs, d’autres (176) ingèrent des aliments 

de construction et d’autres (158) des aliments énergétiques. Ces adolescents 

sont âgés de 15 à 19 ans dont 235 filles et 220 garçons. Ces sujets constituent 

l’échantillon sur lequel porte l’étude.    

 

Méthodes 

Le présent travail du type transversal et analytique examine 

l’influence du comportement alimentaire de l’adolescent sur son niveau de 

masse grasse. Les adolescents issus des ménages des communes de 

Yopougon et de Cocody en particulier ceux de Mamie Faitai et d’Angré ont 

été observés dans ce sens. Cette expérience s’est réalisée en deux phases 

précédées de la constitution de l’échantillon du sujet à observer. Les 

ménages ont été choisis selon une méthode aléatoire. La première a consisté 

à collecter des données bio-sociodémographiques et des habitudes 

alimentaires des participants. L’on a administré aux adolescents un 

questionnaire en face à face portant sur les caractéristiques bio-

sociodémographiques, notamment le sexe, l’âge, la nationalité, le niveau 
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d’étude. Les informations relatives aux types d’aliments et aux fréquences de 

consommation de ces aliments ont été prises dans ce cadre. Les participants 

ont été en seconde partie de l’observation, soumis à des mensurations 

corporelles. Ces mesures ont porté sur le poids, la stature et la masse grasse 

de ces personnes. La mesure de la stature a été faite au moyen d’une toise 

portable.  Celle-ci est l’un des outils anthropométriques qui permet d’évaluer 

la hauteur du corps de l’individu. Le niveau de la masse grasse et le poids ont 

été observés en utilisant d’une balance à impédancemétrie de marque 

TANITA BC 543. Ce dispositif permet de définir la composition corporelle 

en mesurant la résistance de l’organisme au passage d’un courant électrique 

de faible intensité (environ 70 UA) (Fourgeaud, 2020).  

L’examen de données relatives aux aliments consommés par ces 

sujets a permis d’identifier les types d’aliments et les régimes alimentaires 

des adolescents selon la fréquence de consommation et la nature ou le 

contenu des aliments. Les aliments ingérés par les adolescents peuvent être 

classés en trois groupes. L’on a des adolescents qui consomment des 

aliments contenant des glucides et des lipides (riz, mais, blé, pomme de terre, 

igname, banane plantain, patate douce, sucre et huile). Les autres groupes 

ingèrent des aliments porteurs de protéines : viande, poisson, œuf et les 

produits laitiers. Les adolescents consomment également des aliments 

possédant des vitamines et des sels minéraux : fruits et légumes.     

Cette catégorisation a permis de calculer la fréquence du niveau de 

masse grasse des adolescents en fonction du type de comportement 

alimentaire. Les valeurs de la masse grasse obtenues sont comparées à celles 

considérées comme références correspondant aux différents niveaux de 

masse grasse en occurrence basse, moyenne et élevée. De ce fait, lorsqu’on 

obtient une valeur inférieure à 25% chez la femme et moins de 15% chez 

l’homme, l’individu a une masse adipeuse basse (Le Blanc, 2021). Elle est 

dite moyenne (normale) lorsque le pourcentage de graisse est compris entre 

25 et 30% pour la femme et entre 15 et 20% pour l’homme. En revanche, si 

l’on obtient une valeur au-delà de 30% pour la femme et au-delà de 20% 

pour l’homme, on parle de masse grasse élevée (Le Blanc, 2021).  

La recherche d’association entre ces données qualitatives selon le 

comportement alimentaire a été réalisée par le truchement des tests 

statistiques de khi2 et de Fisher. L’ensemble des traitements statistiques ont 

été réalisés au moyen du logiciel SPSS version 23.   

 

Résultats  

Dans le présent travail, il est question de faire la description du 

potentiel biochimique de l’alimentation des adolescents en lien avec leur 

niveau d’acquisition de masse grasse. 
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Tableau I : Comparaison de la fréquence de consommation d’aliments de protections selon 

le type de régime alimentaire des adolescents 

  Taux d’aliments protecteurs consommés (%)  

Régime 

Alimentaire 
N Salade Fruit Légume Petit pois Total 

Adolescent 

Protecteur 
121 6,5 % 12,9 % 21 % 14,9 % 55,3 % 

Adolescent 

Energétique 
158 3,3 % 2,9 % 0,9 % 2,9 % 10 % 

Adolescent 

Constructeur 
176 11,7 % 7,1 % 6,8 % 0,0 % 25,6 % 

Khi 2   0,000 s    

N : Effectif, % : pourcentage, s : différence statistique significative 

 

La proportion d’aliments chez des adolescents consommant des 

aliments de nature protectrice ont une fréquence de consommation de 

légumes, supérieure à celle des adolescents qui ont une préférence pour les 

aliments de type constructeur ou énergétique. Cette différence est étayée par 

une proportion de fruit (12,9%), de légume (21%) et de petit pois (14,9%) 

supérieur à celle de leurs homologues énergétiques (2,9%, 0,9%, 2,9%) ou 

constructeur (7,1%, 6,8%, 0,0%). Ces résultats différents sont observés, 

lorsque l’on considère les aliments de construction (Tableau I).   
Tableau II : Comparaison de la fréquence de consommation d’aliments constructeurs selon 

le type de régime alimentaire des adolescents  

  Taux d’aliments constructeurs consommés (%)  

Régime 

alimentaire 

N 

 
Poisson Poulet 

Viande 

rouge 
Lait Œuf Total 

Adolescent 

Constructeur 
176 2,4 % 11,5 % 0,0 % 17,7 % 15,9 % 47,5 % 

Adolescent 

Energétique 
158 0,7 % 4,1 % 9,8 % 2,7 % 4,7 % 22 % 

Adolescent 

Protecteur 
121 0,4 % 3,5 % 12,9 % 4,8 % 9,4 % 31 % 

Khi2          0,000 s     

N : Effectif, % : pourcentage, s : différence statistique significative 

 

Les adolescents soumis à un régime alimentaire de nature 

constructrice se caractérise par une proportion de produits laitiers et de 

protéines supérieure à celle de leurs homologues privilégiant une 

alimentation de nature énergétique ou protectrice. Par exemple, les 

fréquences de consommation de poisson (2,4%), de poulet (11,5%), de lait 

(17,7%) et d’œuf (15,9%) chez les adolescents constructeurs supérieurs à 

celles de leurs semblables énergétiques (0,7%, 4,1%, 2,7%, 4,7%) ou 

protéines (0,4%, 3,5%, 4,8%, 9,4%). Une différence similaire est observée 

lorsqu’on compare les énergétiques aux autres sur le plan de la proportion 

des aliments consommés (Tableau II).        
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Tableau III : Comparaison de la fréquence de consommation d’aliments énergétiques chez 

les adolescents selon le type de régime alimentaire  

  Taux d’aliments énergétiques consommés (%)  

Régime 

alimentaire 
N 

Banane 

plantain 
Riz Attiéké Frite Placali 

Aliment 

sucré 
Total 

Adolescent 

Energétique 
158 9,7 % 13 % 8,8 % 11,8 % 11,8 % 12,9 % 68 % 

Adolescent 

Constructeur 
176 5,7 % 4,5 % 8,5 % 3,7 % 0,0 % 4,7 % 27,2 % 

Adolescent 

Protecteur 
121 3,5 % 1,6 % 2,8 % 2,4 % 4,8 % 1,9 % 13,7 % 

Khi2    0,000 s     

N : Effectif, % : pourcentage, s : différence statistique significative 

 

La fréquence de consommation d’aliments énergétiques en 

l’occurrence les féculents chez les adolescents énergétiques (9,7%, 13%, 

8,8%, 11,8%, 11,8%, 12,9%) est supérieure à celle observée chez leurs pairs 

dont l’alimentation est composée d’aliments de nature constructrice (5,7%, 

4,5%, 8,8%, 3,7%, 0,0%, 4,7%) ou protectrice (3,5%, 1,6%, 2,8%, 2,4%, 

4,8%, 1,9%) (Tableau III).  

   Le résultat de ces tableaux (Tableaux I, II, III) porte sur 

l’association des trois (3) groupes d’aliments qui permet d’avoir un effectif 

total de 100%. L’on observe que les adolescents protecteurs consomment 

plus d’aliments constructeurs que d’aliments énergétiques, tandis que les 

constructeurs consomment plus d’aliments protecteurs que d’aliments 

énergétiques. Quant aux adolescents énergétiques, ils ingèrent plus 

d’aliments de constructions que d’aliments protecteurs.          
Tableau IV : Comparaison de la proportion des niveaux de la masse grasse des adolescents 

de 15 à 19 ans qui ont un comportement alimentaire caractérisé par des aliments protecteurs 

à ceux de leurs semblables qui ont un comportement alimentaire du type constructeur ou 

énergétique 

MGB : Masse grasse basse ; MGM : Masse grasse moyenne ; MGE : Masse grasse élevée ; 

G : garçon ; F : fille ; N : Effectif ; % : pourcentage ; s : Différence statistique significative ; 

ns : Différence statistique non significative 

 

Comportement        alimentaire N Sexe  MGB MGM MGE Total 

Protecteur 121 
G N (%) 57 (97,5) 1 (2,5) 0 (0) 58 (100) 

F N (%)  45 (71,4) 6 (9,5) 12 (19,1) 63 (100) 

             Fisher                                    0,000s 

 

Constructeur 
176 

G N (%) 77 (96,3) 2 (2,5) 1 (1,3) 80 (100)  

F N (%) 55 (57,3) 27 (28,1) 14 (14,6) 96 (100) 

             Fisher                                    0,000s 

 

Energétique 
158 

 

G N (%) 80 (97,6) 2 (2,4) 0 (0) 82 (100) 

F N (%) 41 (53,9) 18 (23,7) 17 (22,4)   76 (100) 

             Fisher                                    0,000s 

             Total khi2                              0,000s 
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Les résultats relatifs à la masse grasse des adolescents qui ont des 

comportements alimentaires différents sont spécifiques. Les adolescents 

consommant des aliments du type protecteur sont plus enclins à présenter 

une proportion de masse grasse basse (94,69%) supérieure à celle des 

adolescents qui ont un comportement alimentaire caractérisé par des aliments 

du type constructeur (76,8%) ou énergétique (75,75%) (p value = 0,00 (0,05) 

(Tableau IV).  

Ces résultats semblent mettre en avant l'effet avantageux du 

comportement alimentaire protecteur sur le niveau de masse grasse chez les 

adolescents. L’on observe que 82% des adolescents présentent un bon 

comportement alimentaire, contrairement à 19% qui ont une mauvaise 

alimentation.  

La comparaison des proportions des niveaux de masse grasse entre 

les adolescents et les adolescentes fait observer des résultats qui semblent 

montrer une différence entre les deux groupes sexués. En effet, la proportion 

des adolescents présentant un niveau de masse grasse basse (97,5%) ayant un 

comportement alimentaire de nature protecteur est supérieur à celle de leurs 

pairs adolescentes (71,88%) qui ont un comportement alimentaire similaire.  

La fréquence de masse grasse basse des adolescents qui ont une 

consommation de type constructeur (96,3%) ou de type énergétique (97,6%) 

est élevé à celle de leurs semblables adolescentes (57,3% ; 53,9%) de 

comportement alimentaire conforme. En revanche, la proportion de masse 

grasse moyenne présentée par des adolescentes de comportement alimentaire 

du type constructeur (28,1%) est élevée à celle de leur semblable. De même, 

la fréquence de masse grasse élevée des filles consommateurs d’aliment de 

nature énergétique (22,4%) est plus importante que chez ceux des garçons 

privilégiant les aliments identiques (0,0%) pour l'organisme.    

Les résultats montrent également que l’accumulation excessive de 

matière grasse serait importante chez les adolescentes consommant 

fréquemment des aliments énergétiques ou constructeurs par rapport aux 

adolescents qui ont un comportement alimentaire du type protecteur 

(Tableau IV).  

 

Discussion    

Le niveau de masse grasse a été questionné dans la présente étude en 

lien avec le comportement alimentaire. Les observations dans ce sens 

montrent que les adolescents consommant des aliments du type protecteur 

sont plus enclins à présenter une proportion de masse grasse basse supérieure 

à celle des adolescents qui ont un comportement alimentaire caractérisé par 

des aliments du type constructeur ou énergétique (Tableau IV). En revanche, 

la proportion de masse grasse élevée des adolescentes de comportement 

alimentaire du type énergétique est plus importante que chez ceux de leurs 
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homologues adolescents privilégiant des aliments du type constructeur ou du 

type protecteur pour l'organisme. Le sexe créerait une différence entre les 

adolescents du point de vue de la composition corporelle.   

Plusieurs facteurs pourraient être à l’origine des différences observées 

entre les adolescents consommateurs d’aliments énergétiques, constructeurs 

ou protecteurs. Une explication des différentes proportions de masse grasse 

serait relative à l’influence des aliments qu’ingère l’individu.   

La consommation des aliments du type protecteur chez les 

adolescents est de nature à fournir à l’organisme un ensemble d’éléments 

nutritionnel favorisant un bon état des tissus adipeux de l’organisme. Cette 

alimentation des adolescents caractérisée par des aliments tels la salade, les 

fruits, les légumes et les petits poids présentent une fréquence de 

consommation supérieure (55,3%) à celle observée auprès des adolescents 

qui ont une consommation alimentaire du type constructeur (25,6%) et 

énergétique (10%) (Tableau I). A titre d’exemple, on note une fréquence de 

consommation de légumes de 21% chez les adolescents qui ont une 

alimentation du type protecteur, tandis qu’elle est respectivement de 6,8% et 

0,9 % chez les adolescents qui ont une alimentation du type constructeur et 

énergétique. L’apport réduit de glucide de ces aliments ne saurait constituer 

un facteur d’accumulation anormale de la graisse dans les tissus adipeux de 

l’organisme. Ce potentiel bio-protecteur de ces aliments explique la 

fréquence élevée de la masse grasse basse chez les adolescents ayant un 

comportement de type protecteur. 

Ces résultats trouvent un sens lorsqu’on considère la fréquence de 

consommation des aliments caractérisant le comportement alimentaire des 

adolescents du type constructeur ou énergétique. En effet, ces adolescents 

semblent avoir des habitudes de consommation d’aliments qui procurent à 

l’organisme des nutriments bio-accumulateur de graisses corporelles (Tatano 

et al.,2016). On observe chez ces derniers, notamment chez ces adolescents 

que la consommation des aliments tels que le poisson, la viande de poulet, la 

viande rouge, le lait et les œufs se fait dans des proportions élevées (47,5%) 

que chez les autres adolescents ayant un comportement alimentaire du type 

protecteur (31%) (Tableau II). Ce type d’aliments favorise une exposition 

aux graisses saturées présents dans les produits d’origine animale.  Ainsi, 

considérant les fréquences de consommation des aliments du type 

constructeur, l’alimentation de l’adolescent consommateur de type 

constructeur est marquée par sa capacité à fournir des ressources de 

potentialisation de la masse grasse dans l’organisme. Cette observation se 

répète en considérant la consommation des aliments de type énergétique. 

Chez ces derniers, on a observé que la consommation élevée de féculents 

(68%) riches en amidon et en glucides comparativement à leurs homologues 

intégrant ces aliments dans leurs habitudes alimentaires était une source 
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d’apport d’éléments favorisant l’accumulation de graisse corporelle.  On a 

une fréquence de consommation de 27,2% chez ces adolescents 

constructeurs et 13,7% chez les adolescents protecteurs (Tableau III). 

Il apparait que contrairement à une alimentation de type protecteur 

qui fournit à l’organisme des vitamines, des fibres qui participent à la 

structuration harmonieuse de la masse corporelle, l’alimentation des 

adolescents qui se caractérisent par des aliments du type énergétiques ont des 

apports en cholestérol et en glucide élevés. Chez les adolescents de la 

présente étude, ces aliments concernent par exemple la banane plantain, le 

riz, l’attiéké, les frites et le placali. La consommation fréquente de ces 

aliments serait à l’origine de biostimulation de l’organisme se traduisant par 

une acquisition de masse grasse élevée.    Ruminska et al. (2016) apportent 

une caution à ces observations. Ils précisent que la fréquence de 

consommation de ces aliments énergétiques différentielle entre les 

adolescents était à l’origine d’une acquisition de la masse grasse différente. 

Rappelant le rôle bénéfique des aliments du type protecteurs, Borodina et 

Morozov (2020) révèlent que l’apport nutritionnel lié à un comportement du 

type constructeur était un élément régulateur observé chez les sujets 

confrontés à une acquisition néfaste de la graisse corporelle. L’action des 

protéines n’est pas isolée de l’action bio stimulatrice d’un comportement 

alimentaire du type constructeur. Conformément aux observations de Liu et 

al. (2019), l’apport des protéines animales était associé à l’adiposité 

irrégulière et néfaste pour l’organisme.   

Ces observations seraient l’une des raisons pour laquelle la 

proportion des adolescentes qui ont une consommation alimentaire de type 

énergétique réalisant une acquisition de masse grasse élevée est plus 

importante que celle des adolescents. En effet, comparativement à leurs pairs 

masculins, les adolescentes de la présente étude avaient des habitudes de 

consommation qui incluaient le grignotage en dehors des heures des repas, se 

situant entre trois et quatre repas par jour. Ces dernières, par rapport à leurs 

homologues masculins étaient plus enclines à s’offrir des aliments tels que 

les frites, les aliments sucrés pour satisfaire leurs besoins alimentaires 

occasionnels. On note chez cette catégorie d’adolescents, une consommation 

fréquente d’aliments sucrés tels les glaces et les chocolats. De telles 

habitudes alimentaires occasionnelles iraient de pairs avec un apport de gras 

et par ricochet favoriseraient une modification de cellules adipeuses de 

l’organisme. Ces observations sont confortées par ceux réalisées auprès 

d’adolescents qui ont un comportement alimentaire désordonné (Yoon et al., 

2020). Elles révèlent que l'engagement pour un comportement désordonné 

notamment le grignotage était plus important chez les femmes que chez les 

hommes. Daly et al. (2020) reprennent ces conclusions auprès des 

adolescents de 13 à 17 ans. Ils montrent que les jeunes femmes ont obtenu 
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des scores plus élevés que les jeunes hommes sur trois échelles de 

consommation alimentaire à l’origine d’un indice de masse corporelle non 

avantageux.  

De ce qui précède, les observations du présent travail sont loin d’être 

isolées, elles confortent celle faites antérieurement. Elles apportent 

l’information selon laquelle l’interrelation entre les apports en matières 

grasses, en sucres dans le corps et la capacité de l’organisme à les utiliser 

pour son fonctionnement, sont tributaires du comportement alimentaire. 

 

Conclusion  

La relation entre le comportement alimentaire et la masse grasse 

corporelle a intéressé la présente étude. L’examen de ce lien auprès des 

adolescents âgés de 15 à 19 ans a permis de mettre en évidence l’action 

probable des composés biochimiques fournis par les aliments indispensables 

à l’acquisition de matières grasses de l’organisme. Les résultats obtenus 

indiquent que les adolescents consommant des aliments du type protecteur 

sont plus enclins à présenter une proportion de masse grasse basse supérieure 

à celles des adolescents qui ont un comportement alimentaire caractérisé par 

des aliments du type constructeur ou énergétique. L’analyse des 

comparaisons est différente lorsqu'on passe des adolescents aux 

adolescentes. Le niveau de masse grasse des adolescentes ayant une 

préférence pour les aliments énergétiques se caractérise par une proportion 

de la masse grasse élevée supérieure à celle des adolescents qui ont une 

alimentation privilégiant les nutriments de nature constructrice ou protectrice 

pour l'organisme.    

Les résultats semblent mettre en avant l'effet avantageux du 

comportement alimentaire protecteur sur le niveau de masse grasse basse 

chez les adolescents, qui favorisent un bon fonctionnement biologique.  

En somme, le comportement alimentaire se révèle être un facteur qui 

influence la masse grasse corporelle des adolescents. Les travaux ultérieurs 

s’intéressant à l’interrelation entre le mode de vie, les facteurs génétiques et 

le comportement alimentaire pourraient permettre d’approfondir la 

compréhension de l’acquisition de la matière grasse par l’organisme. 
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